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Liste des OgîinacÈes de Madagascar,

PAR M. Ph. van Tieghem.

Depuis Flacourt (i655) et Gommersou (1788), de nombreux voya-

geurs, iioiammeut A. du Petit -Tliouars, Chapelier, Dernier, Pervilié,

Richard, Boiviu, Baron, Hiidebrandt, Gloisel, Humbiol, Grevé, ont récolte

à Madagascar des plantes de la famille des Ochnacées. Depuis Lamarck

(1796) et A.-P. de GandoUe (1811), plusieurs botanistes, notamment

M. Baker et Bâillon, ont étudié et nommé ces plantes. A mon tour,

dans deux Mémoires récents, j'ai été conduit, par l'examen attentif des

échantillons de cette famille conservés dans l'Herbier du Muséum, d'abord

à y distinguer bon nombre d'espèces nouvelles, puis à répartir toutes ces

espèces , les anciennes et les nouvelles , dans les genres , les sous-tribus et

les tribus auxquelles elles appartiennent

On sait que M. E. Drake del Gastillo a entrepris de continuer, dans le

grand ouvrage de M. Grandidier, la Flore de Madagascar, commencée par

Bâillon en 1886 et dont il n'a paru jusqu'à présent que les planches, an

nombre de 48 1 pour les Phanérogames, avec le premier fascicule du texte

publié tout récemment en 1909. G'est une lourde tâche. Dans le but de la

lui faciliter en ce qui concerne la famille des Ochnacées, pour laquelle huit

])lanches ont été données en 1890^^^ j'ai pensé qu'il serait utile d'extraire

de mes deux Mémoires les espèces qui croissent dans la grande île et dans

l'archipel voisin des Gomores , tant les anciennement décrites que les nou-

velles, et de les réunir ici en les groupant dans les genres, sous-tribus et

tribus dont elles font partie.

La famille des Ochnacées n'est représentée à Madagascar que par la plus

grande de ses deux sous-familles, les Ochnoïdées. Gelle-ci comprend,

commeon sait, deux tribus, les Ouratéées et les Ochnées. Les Ouratéées

de Madagascar ont toutes la graine courbe et appartiennent toutes, par

conséquent, à la sous-tribu des Gampylospermées. Au contraire, les Och-

nacées de Madagascar ont toutes la graine droite et se rattachent toutes, par

conséquent, à la sous-tribu des Rectiséminées. Gonsidérons séparément ces

deux sous-tribus :

1. Campylospennées de Madagascar. —Toutes les Gampylospermées de

Madagascar, tant les anciennes , décrites comme Gomphia ou comme Oura-

^'^ Pu. VAN Tieghem, Sur les Ochnacées (Ann. des Scienc. nat., série. Bol.,

XVI, p. 161, 1902), et Nouvelles observations sur les Ochnacées {ibid., XVllT,

p. 1, 1908).
(-^ Bâillon, Histoire nat. des plantes de Madagascar, III, Atlas II, impartie,

pl. 1 hl\-iï)i, 1890.



h'<t , (|H(' les lumvrllt's, se r.ni'jcnl aiiioiird'liiii dans les deux ncnrcs (iarii-

|)ylos|MM'iiu> [(lampiilospcniunn v. T.)('L (Icicaiillièiiic ( ^'mïf/<//tf;/w«m v.T.).

Des (|iiaiant«Hniali'(' ('S[)(;o<'s ({iii comiKjSfMd. acIiinlieiinMit l(! \n\[\\v.

|)yl()S[)(Miii(\ il y (Ml a viii{»L-tr<)is à Mada||asc>ai' i\l iiik; aux (iomonîs; Ich

autres ci'oissoul dans l'Index, la prosi^iTilo Malaise; (il, la Malaisie, à r(;xc(;|)-

lion d'iiMO seule, (|iii lialiile rArri(|ue occidenlale. I''u voici la lisl(! :

(1 \MPYL0SPE1\MUM ANUIM.VTUM (A.-l*. (Ic

Caiulollo) V. T.

—Baroni V. T.

—Bernieui V. T.

—Breoni V. T.

IIREVIFLOULM V. T.

ClIAPELlKRI V. T.

—Cloiseli V. T.

OORIACEUMV. T.

—DELTOiDEUM (Bakor)v. T.

DENSUMV. T.

DENUDATUMV. T.

HlLDEBRANDTIl (BaiHoil) V. T.

( 1 \mi'vi,()sim:hmum IliMutLoru (Kaillon),

V. T. 0).

—Lastelm V. T.

—NI(;ilIGAlILK V. T.

NIGIUNKRVE V. T.

—OBTUSIFOLIUM (Latiiarck) v. T.

—ovale v. t.

—PERSEiFOLiUM (Baker) v. T.

REVOLllTBM V. T.

RUBRUMV. T.

RUTENBERGIV. T.

SGULPTUMV. T.

TlIOUARSI V. T.

De ces vingt-quatre espèces, dix-huit sont nouvelles, six seulement ont

(ilé déjà décrites, quatre comme Gomphia par Lamarck, A.-P. de Gandolle

et M. Baker, deux comme Ouratea par Bâillon.

Des onze espèces qui composent actuellement le genre Gercantlième, il

en croît dix à Madagascar , la onzième habitant Zanzibar. C'est dire que ce

genre y est presque exclusivement locahse'. En voici la liste :

Gercanthemum amplexicaule (0. Hoff-

mann) V. T*('\

—angeps (Baker) v. T.

AURICULATUMV. T.

BoiVINI V. T.

—GIRGINALE V. T.

Gercanthemum dependens (A.-P. de Gan-

dolle) v.T*.

HoFFMANNI V. T.

—LANCEOLATUM(Baker) V. T.

REFLEXUMV. T.

SQUAMIFERUMV. T.

De ces dix espèces, six sont nouvelles, les quatre autres ont été déjà

décrites comme Gomphia.

En somme, sur les cinquante-cinq espèces qui la constituent dans sa

totalité, la sous-tiibu des Gampylospermées est représentée h Madagascar

par trente-quatre espèces, dont il y a vingt-quatre nouvelles.

2. Rectiséminêes de Madagascar. —Les Rectiséminées de Madagascar,

Le C. Humblotn croît à Mayotte, Tune des Comores.

L'astérisque (*) indique les espèces, au nombre de huit, que Bâillon a fiiit

dessiner ^muvVAtlas de ht Flore de Madagascar [loc. cit., 1890),



tant les anciennes, décrites comme Ochna, que les nouvelles, se répar-

tissent entre les quatre genres Ochnelle (Ochnella v. T.), Disclade [Dis-

cladium v. T.), Diporide {Diporiâium Wendland) et Polythèce {Polythecium

V.T.).

Des quinze espèces qui le composent actuellement, le genre Ochnelle

n'en a que deux à Madagascar, toutes les autres croissent sur le conti-

nent africain. Ce sont les

Ochnella Boiviniana (Bâillon) v, T. | Ochnella brachypoda (Bâillon) v. T.

toutes deux déjà décrites comme Ochna.

Sur les onze espèces qui le représentent aujourd'hui, le genre Disclade

n'en a que trois à Madagascar et une aux Comores, les autres croissant

dans l'Inde, en Indo-Chine et sur la côte orientale d'Afrique. Ce sont les

Discladium Bernieri (Bâillon) v. T*.

—Chapelieri v. t.

Discladium gomorense (Bâillon) v. T.

HUMBLOTI V. T.

dont deux sont nouveaux , les deux autres ayant été déjà décrits commeOchna.

Des trente-sept espèces qui constituent maintenant le genre Diporide , il

n'y en a que sept à Madagascar, les autres croissant d'un côté sur le

continent africain, de l'autre en Arabie, dans l'Inde, dans l'Indo-Chine et

en Malaisie jusqu'à Timor. Ce sont les

DiPORiDiuM Bailloni V. T.

—Baroni v. t.

—Greveanum v. t.

—Pervilleakum (Bâillon) v.

DiPORIDIlIM RUBRUMV. T.

—serratifolium (Baker) v. T.

—YAGCiNioiDES (Baker) v. T.

dont quatre sont nouveaux, les trois autres ayant déjà été décrits comme

Ochna.

Le genre Polythèce, enfin, compte actuellement quarante-deux espèces,

dont dix-huit croissent à Madagascar, les autres habitant d'une part la côte

orientale d'Afrique, de l'autre l'Inde et l'Indo-Chine. En voici la liste :

Polythecium andravinense ( Bâillon
)

V. T*.

—Bakeri v. t.

—Bailloni v. T.

—ciLiATUM (Lamark) v. T.

CONTORTUMV. T.

—EMARGiNATUMV. T. (= Ochua parvi-

folia, Bâillon non Valil)*.

—Grandidieri v. t.

HuMBLOïiANUM (Baîllou) V. T*.

INTEGRIFOLIIIM V. T.

Polythecium lokobense v. T.

longipes v. t.

—lucens v. t.

magranthum v. t.

madagasgariense (a.-p.

dolle) V. T.

—OBOVATUM(Bâillon) v. T.

—polycarpum (Bnkor) v. T.

BiCHARDI V. T.

RUBRUMV. T.

cl(^ Can-



\)o ws os|M'('(>s, <loii/(> soiil noiivcllcs , six snilciiiciil oui <•((>

nnMrÛMimnoiil (hri ilos coinnio Ochiut.

Vax somme, sur l<'s cciil citui csjM'ccs (nrcllc iciirci iiic aujoindMiiii , la

soiis-trihu «les l^iM lisiMuimvs eu a Ircnlc ol imc à Ma(la||asc,ii', doiil, dix-lmit

noiiveli(\s.

3. Rrninnr. —Au lolal , la laïuilKî (l(;s ()(;huac(!(;s so Irouve acIunlIfnmMii

i'0|)i'('sonfw h Mada^^ascaf par soixaul(!-ciii<i (espèces, doul, deux croisseul

aux (lomoros : ,Vi (lauipylosjxTmocs , soit a/i Cam|)ylosj)ermes et lo (lor-

canlhèmes, et .'h Rectis(^niiiu^es, soit 2 Ocliuollos, ADisciades, 7 Di|)ondes

el 18 Polylh(Ves.

Dans ce nombre, il y a qnaranle-deux espèces nouvellement distinguées

dans mes deux Ménoires : 9 A Campylospermëes , soit 18 Campylospernies

et () Cercantlièmes , et 18 Rectis(^minëes , soit si l)iscla<les, /i Diporides et

19 Polythèces. Les vingt et une autres avaient été d(^crites antérieurement,

soit comme Gomphia on Ouratea , soit commeOchna.

Des six genres d'Ochnacées ([ui croissent à Madagascar, aucun n'est ri-

gom'eusement propre à cette grande île. Seul, le genre Gercanthème y est

presque entièrement localisé
,

n'ayant qu'une seule fie ses espèces pas très

loin de là, à Zanzibar. Parmi les cinq autres, le genre Ochnelle a toutes

ses autres espèces en Afrique; le genre Gampylosperme les a, au contraire,

presque toutes en Asie; tandis que les genres Disclade, Diporide et Poly-

tbèce les ont à la fois en Afrique et en Asie.

Pour terminer, remarquons (|ue l'île de la Réunion ne possède jusqu'à

présent aucune Ochiiacée et que l'île Maurice n'en a que trois, dont deux

déjà décrites comme Ochna, et une nouvelle. Elles appartiennent toutes les

trois au genre Polyoclmelle {Polyochnelln v. T.), qui n'est pas juscju'à

présent, comme on vient de le voir, représenté à Madagascar : ce sont les

P, mauritiana [Lamsivck) v. T., P. integrifolia (Sieber) v. T. et P. brevipes

V. T. Ghose singulière, ce genre a toutes ses autres espèces en Afrique oc-

cidentale.

Disposition du nouvel appareil sécréteur .

DANS LE Cèdre de l Himalaya (C^EDï^m deodara),

PAR M. G. Ghauveaud.

Nous avons annoncé récemment l'existence chez les Gonifères d'un

appareil sécréteur nouveau dont les produits de sécrétion s'accumulent à

l'intérieur mêmedes éléments sécréteurs, sans aucun méat intercellulaire.

Dans la présente note, nous nous proposons d'indiquer la disposition de

cet appareil dans les différentes parties d'une plante déterminée. Nons

G. Chauveaud, Un nouvel appareil sécréteur chez les Conifères.' {Compt,

rend. Acad. des Se, h mai 1908.)


